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La Famille Salésienne dans l’église
 
Art. 1. Expérience charismatique et spirituelle du Fondateur

Avec une humble et joyeuse gratitude nous reconnaissons que Don 
Bosco, grâce à une initiative de Dieu et à la maternelle médiation 
de Marie, commença dans l’Église une originale expérience de vie 
évangélique. 

L’Esprit façonna en lui un cœur habité par un grand amour pour Dieu 
et pour les frères, en particulier les petits et les pauvres ; et, de cette 
façon, il fit de lui le Père et le Maître d’une multitude de jeunes, ainsi 
que le Fondateur d’une vaste Famille spirituelle et apostolique.

La charité pastorale, qui trouve dans le Bon Pasteur sa source et son 
modèle, fut pour Don Bosco porteuse d’une constante inspiration dans 
son œuvre d’éducateur et d’évangélisateur, en orientant sa vie, sa 
prière et son élan missionnaire. Par le choix de la devise Da mihi animas, 
cætera tolle il voulut exprimer sa passion pour Dieu et pour les jeunes, 
disposé qu’il était à tous les sacrifices pourvu qu’il eût la possibilité de 
réaliser la mission que, lors du rêve de ses neuf ans, il avait entrevue.

Pour répondre aux attentes de la jeunesse et des milieux populaires 
de son époque, il fonda en 1841 l’Oratoire conçu comme une grande 
famille de jeunes et fonda la Pieuse Société de Saint François de Sales, 
volontairement considérée comme une partie vivante de l’Église qui 
reconnaît dans le Souverain Pontife son centre d’unité. 

La rencontre avec Marie-Dominique Mazzarello en 1864 mit en lui la 
conviction qu’il fallait étendre aussi les fronts de son action éducative 
vers les jeunes filles ; pour cela, avec elle, il fonda en 1872 l’Institut 
des Filles de Marie-Auxiliatrice, toutes données à une œuvre éducative 
menée avec son propre esprit, dans la même teneur, quoique interprété 
au féminin par la Sainte de Mornèse. 

Don Bosco eut aussi de multiples contacts avec de nombreux catholiques, 
hommes et femmes, qui se dévouaient de diverses manières au bien 
des jeunes, à la défense et à l’affermissement de la foi parmi les gens en 

1
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milieu populaire ; avec eux il fit l’expérience de la force et de l’efficacité 
d’une action menée dans l’union et l’unité. Naquit ainsi l’Association 
des Coopérateurs salésiens (on dit à présent : ‘Salésiens Coopérateurs’), 
engagés à accomplir dans leurs familles, dans les communautés 
chrétiennes auxquelles ils appartiennent et dans la société, l’apostolat 
commun auprès des jeunes, vers les milieux populaires et dans les 
lieux de mission, en étant animés par l’esprit de Valdocco lui-même.

Pour la fondation de ces trois premiers groupes Don Bosco réserva 
du temps, des énergies, un engagement dans la formation et dans 
l’organisation. Tout en reconnaissant la diversité des champs d’action, 
il fut sans cesse convaincu que la force apostolique de la Famille tout 
entière dépendait de l’unité des buts, de l’esprit, de la méthode et du 
style éducatif. Furent signe et garantie de cette unité les liens juridiques 
des FMA et des Coopérateurs avec la Congrégation salésienne et, d’une 
manière particulière, avec son Supérieur, le Recteur majeur.

De Don Bosco prit naissance aussi l’Association des Dévots de Marie 
Auxiliatrice (on dit à présent : ‘Association de Marie Auxiliatrice’) pour 
encourager la vénération envers le Très Saint Sacrement et la dévotion 
à Marie Secours des Chrétiens. Autour de Don Bosco commencèrent à 
se rassembler également les premiers Anciens Élèves.

Art. 2. Développement de la Famille

L’envergure de Don Bosco est celle «des grands "charismatiques"1 et 
celle d’un saint : c’est pourquoi il se place avec une note d’originalité 
parmi les Fondateurs d’Instituts de vie consacrée, religieux et séculiers, 
et d’Associations apostoliques de laïcs dans l’Église. En suscitant la 
stupeur et la reconnaissance, en effet, la graine initiale a grandi jusqu’à 
devenir un arbre vigoureux. 

Aux quatre premiers Groupes fondés par lui, de nombreux autres 
Groupes se sont ajoutés au cours du vingtième siècle et au début du 
nouveau millénaire. Le Fondateur fut une source à laquelle certains 
de ses fils spirituels ont puisé l’inspiration et l’orientation pour fonder, 
en différents continents et en divers contextes socioculturels, de 
nouveaux Groupes, apparus parfois en collaboration avec les Filles de 

1 ACGS n.7.



21

CH
AR

TE
 D

E 
L'I

DE
N

TI
TÉ

 - 
CH

AP
IT

RE
 I:

 L
A 

FA
M

IL
LE

 S
AL

ÉS
IE

N
N

E 
DA

N
S 

L’É
GL

IS
E

Marie-Auxiliatrice et avec le soutien des Salésiens Coopérateurs et des 
Amis de l’œuvre salésienne. 

L’appartenance à la Famille Salésienne a été officiellement reconnue 
pour un grand nombre de ces Groupes, chacun à un titre différent. Tout 
en ayant des vocations spécifiques, ils reconnaissent en Don Bosco 
le « Patriarche » commun, se sentent animés par son esprit, qu’ils 
appliquent selon des caractéristiques propres, et se retrouvent dans la 
mission commune du service des jeunes, des pauvres, des personnes 
souffrantes, ainsi que des peuples non encore évangélisés. 
D’autres Groupes sont dirigés vers une agrégation possible à cette 
unique grande Famille, signe significatif de la vitalité permanente de 
l’Église. 

Dans l’actualisation du renouveau encouragé par le Concile Vatican II, a 
grandi de plus en plus la conscience d’appartenir à une unique Famille 
spirituelle et apostolique ; s’est précisé le rôle d’animation des Salésiens, 
avec le rappel répété d’une indispensable référence au Recteur majeur 
; se sont intensifiés les échanges entre les Groupes, ce qui a conduit à 
une communion de plus en plus fraternelle et à un partage, vécu de plus 
en plus avec conviction, aussi bien des propositions de la formation 
que de l’action missionnaire.

Art. 3. Configuration institutionnelle

Le mot famille décrit le lien qui existe entre les différents Groupes, bien 
qu’avec des intensités diverses. Il ne traduit pas une simple affinité 
ou une vague sympathie, mais il est l’expression institutionnelle de la 
communion intérieure, charismatique et spirituelle ; c’est pourquoi il aide 
à préciser les différents niveaux d’appartenance à la Famille Salésienne. 

Cette appartenance débouche sur un esprit commun qui fonde la mission 
dont l’inspiration provient du charisme de Don Bosco, tout en respectant 
les caractéristiques propres et originales de chaque groupe. Cela exige un 
sage discernement, qui peut conduire à la reconnaissance officielle. 

Par suite les titres d’appartenance sont divers. Le premier est celui qui est 
propre aux Salésiens, aux Filles de Marie-Auxiliatrice, aux Coopérateurs/
Coopératrices et aux membres de l’Association de Marie Auxiliatrice : ce 
sont les quatre premiers Groupes constitués par Don Bosco et héritiers 
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directs de son œuvre. Ils doivent servir d’élément de référence et de 
point de comparaison pour tous les autres Groupes en ce qui concerne 
l’esprit, le champ d’action missionnaire, la méthodologie de l’activité 
pédagogique et apostolique. 

Un deuxième titre d’appartenance est celui des nombreux Groupes 
de vie consacrée, tant religieux que séculiers, ainsi que de quelques 
Associations catholiques, apparues grâce à la force créative de quelques 
fils de Don Bosco. Elles enrichissent d’expressions charismatiques et 
spirituelles particulières le patrimoine commun de la Famille. 

Enfin, un troisième niveau est constitué par des titres particuliers 
d’appartenance que l’on peut envisager pour des personnes 
qui font partie du vaste Mouvement Salésien et trouvent dans 
la Famille Salésienne leur noyau animateur. Le composent les 
Amis de Don Bosco, le Mouvement Salésien des Jeunes et, d’une 
manière plus générale, le Volontariat social salésien et une vaste 
présence d’éducateurs et d’éducatrices, d’hommes et de femmes 
catéchistes, d’adultes professionnels, de politiques sympathisants, 
de collaborateurs et de collaboratrices, appartenant même 
à différentes religions et cultures, qui opèrent dans les cinq 
continents. Le titre juridique d’appartenance est conféré par la lettre de 
reconnaissance officielle que le Recteur majeur envoie en réponse à la 
demande présentée par chacun des Groupes. 

Art. 4. Unité et diversités 

La Famille Salésienne de Don Bosco est une communauté 
charismatique et spirituelle formée de différents Groupes, fondés et 
reconnus officiellement, liés par des rapports de parenté spirituelle et 
d’affinité apostolique.
Cette communauté reconnaît les diversités. Celles-ci sont dues à de 
nombreux facteurs : la différence de genres, masculin et féminin ; 
les vocations spécifiques distinctes ; les divers ministères exercés au 
service du peuple de Dieu ; les formes de vie distinctes en tant qu’il 
s’agit de religieux ou de religieuses, de laïcs consacrés ou de laïques 
consacrées, de chrétiens et de chrétiennes célibataires ou unis dans le 
mariage ; le projet de vie salésienne propre à chaque Groupe et codifié 
dans les Statuts respectifs ; les variations sur le plan social, le plan 
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culturel, le plan religieux et le plan ecclésial constatées en passant du 
contexte dans lequel vit et œuvre un Groupe à celui qui correspond à 
un autre Groupe.
L’unité se nourrit de la consécration baptismale commune qui fait 
entrer tous et chacun dans le Mystère trinitaire et dans la communion 
de l’Église ; de la participation à la mission salésienne pour le service 
des jeunes et des pauvres et pour le développement d’un nouvel 
humanisme chrétien ; de la rénovation de la qualité de la vie citoyenne 
et de l’apport d’une dimension mondiale à la solidarité ; du partage de 
l’esprit de Don Bosco ; de l’échange de dons spirituels à l’intérieur de la 
Famille ; de la référence commune à Marie Auxiliatrice et à Don Bosco, 
leur saint Fondateur ou Patriarche ; de l’attachement par un lien spécial 
au Recteur majeur, successeur de Don Bosco.

Art. 5. Le Mystère trinitaire source de la communion

La Famille apostolique de Don Bosco est avant tout et surtout une 
Famille charismatique, ce qui veut dire un don de l’Esprit à l’Église en 
vue d’une mission (cf. 1 Co 12,1.4-6) ; ses racines les plus vraies et les 
plus profondes se trouvent, en effet, dans le Mystère trinitaire, ou, en 
d’autres termes, dans cet amour infini qui unit le Père, le Fils et l’Esprit, 
source, modèle et fin de toute famille humaine.

Si telle est son origine, les membres de la Famille Salésienne 
reconnaissent dans leur vie la primauté du Dieu-Communion. Et c’est 
le cœur de la mystique salésienne.2 Cette communion avec le Dieu 
trinitaire est opportunément codifiée dans les textes constitutionnels 
de chaque Groupe.

Faire référence à Dieu Père apporte aux membres et aux Groupes 
de la Famille Salésienne l’inspiration et la motivation de s’accueillir 
cordialement comme des frères et des sœurs, du fait qu’ils sont 
aimés par Lui et appelés par Lui à collaborer dans le vaste champ de la 
mission salésienne ; et constitue une invitation à surmonter les peurs, 
les réserves et les méfiances, et à mettre en valeur tout ce que chacun 
peut et réussit à donner.

Faire référence à Dieu Fils, à Jésus, Apôtre du Père, envoyé d’une 
façon spéciale aux petits, aux pauvres et aux malades, motive chaque 
2 Cf. Egidio Viganò, "Discours de clôture", dans Atti del Convegno di studio sulla Animazione 
della Famiglia Salesiana. (Rome 1980), p. 56.
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Groupe à mettre en relief l’un ou l’autre de ses éléments essentiels : 
Jésus enfant ou adolescent ; la vie cachée de Jésus à Nazareth ; Jésus 
obéissant, pauvre et chaste ; sa physionomie de bon Samaritain ; Jésus 
bon Pasteur qui bénit les enfants et réunit autour de lui des disciples, 
hommes et femmes ; le Christ qui en croix manifeste son amour 
miséricordieux, victimal ou oblatif ; le Seigneur ressuscité, prémices 
et espérance des ressuscités (cf. 1 Co 15,20 ; 1 Th 4,14). La Famille 
Salésienne vise de cette façon à revivre toutes les attitudes et tous 
les comportements du Seigneur Jésus, en différenciant ses services au 
bénéfice des destinataires particuliers de chaque Groupe.

Faire référence à Dieu Esprit Saint renvoie à la fécondité de notre 
Famille parce que c’est l’Esprit qui, en suscitant Don Bosco comme 
Fondateur, lui a donné une postérité spirituelle ; ainsi sont apparus des 
Groupes particuliers à la suite de l’action de différents fondateurs, tous 
cependant liés à Don Bosco considéré comme leur Patriarche.3 

L’Esprit demande donc à tous de mettre en valeur la diversité 
des charismes et la multiplicité des forces en présence dans les 
communautés chrétiennes, d’être capables de percevoir sa présence 
dans les consciences des personnes, même en dehors du giron de 
l’Église,4 et d’établir de sages rapports de dialogue et de collaboration 
avec toutes les personnes de bonne volonté. 

Art. 6. Dans la communion de l’Église 

L’Esprit de Dieu distribue aux fidèles, « en vue du bien commun » (1 Co 
12,7), différents charismes, en les intégrant harmonieusement à la vie 
de l’Église dans la perspective de sa mission du salut de l’humanité.5 
 
Il est à l’origine d’une merveilleuse diversité de Groupes d’hommes 
consacrés et de femmes consacrées qui, tandis qu’ils contribuent 
efficacement à la mission de l’Église, l’enrichissent avec différents 
dons, en manifestant de cette façon la sagesse multiforme de Dieu et 

3Cf. ACGS n.171.
4 Cf. GS n.22 § 5.
5 Cf. LG n.12 § 2 ; AA n. 3 § 4.
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en rendant visibles les notes caractéristiques de l’Église elle-même, 
énoncées quand on la dit une, sainte, catholique et apostolique. 6

La Famille Salésienne est un ensemble de chrétiens et de chrétiennes, 
d’hommes consacrés et de femmes consacrées qui, avec l’originalité 
de leur propre charisme et de leur propre esprit, se mettent au service 
de la mission de l’Église, spécialement dans le vaste monde de la 
jeunesse, des milieux populaires, des pauvres et des populations non 
encore évangélisées (apostolicité). 

En vivant au cœur de l’Église et en réalisant la mission salésienne, elle 
met en évidence les différents dons, intègre les vocations particulières 
dans le contexte de vie d’une Famille spirituelle et apostolique unique, 
exprime la communion entre les différents ministères, tous orientés au 
service du peuple de Dieu (catholicité).

Présente dans les Églises locales, elle favorise la communion entre 
elles et avec le Successeur de Pierre, en revivant ainsi l’attachement 
dévoué au Pape transmis par Don Bosco (unité) ; elle participe à leur 
action apostolique, en offrant une contribution originale spécialement 
dans le secteur de la pastorale des jeunes et de la pastorale des milieux 
populaires ; elle encourage l’entente et la collaboration avec d’autres 
associations et institutions pour une éducation intégrale de la personne 
; elle prend soin de l’orientation des jeunes sur le plan des vocations, en 
les éduquant à la foi et en les dirigeant vers l’engagement apostolique 
dans l’Église et pour le monde. Pour réaliser la mission éducative les 
divers Groupes mettent en valeur l’apport des anciens élèves et des 
anciennes élèves, même s’ils appartiennent à d’autres religions ou 
épousent des visions du monde différentes (catholicité).
La Famille de Don Bosco, en pratiquant une spiritualité typique d’origine 
charismatique, enrichit tout le Corps de l’Église avec un modèle de vie 
chrétienne tout à fait particulier7 (sainteté). En constitue la preuve et 
le témoignage le groupe nombreux de fils et de filles spirituels de Don 
Bosco qui déjà sont déclarés saints ou saintes, ou bien qui sont en 
route vers la béatification et la canonisation.

6 Cf. PC , n. 1 § 2.
7 Cf. ACGS n.159.
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Art. 7. Pour un nouvel humanisme chrétien

La Famille apostolique de Don Bosco est dite salésienne parce qu’elle 
est rattachée à saint François de Sales : comme il proposait, dans son 
œuvre et ses écrits, un humanisme chrétien et une méthodologie de la 
charité qui correspondaient bien aux intimes aspirations de Don Bosco, 
ce dernier l’a choisi comme inspirateur et patron. 

C’est un humanisme qui n’ignore pas la faiblesse de l’homme, mais 
qui est fondé sur l’inébranlable confiance en la bonté intrinsèque de 
la personne, parce qu’elle est aimée par Dieu et par Lui appelée à la 
perfection chrétienne, dans toutes les formes de vie. 

Cet humanisme est un aspect constitutif de l’expérience charismatique 
et spirituelle des Groupes fondés par Don Bosco et il a été pris à 
leur compte, comme un précieux héritage, par les autres Groupes 
aujourd’hui agrégés à l’unique Famille. 

Toute la Famille Salésienne s’insère, donc, dans ce grand courant, en 
offrant à l’Église une contribution originale dans le secteur éducatif et 
dans le travail apostolique.
Humanisme « salésien », pour Don Bosco, signifiait : mettre en valeur 
tout le positif enraciné dans la vie des personnes, dans les réalités 
créées, dans les événements de l’histoire. Cela le portait à percevoir les 
valeurs authentiques présentes dans le monde, spécialement si elles 
plaisaient aux jeunes ; à s’insérer dans le courant culturel et l’évolution 
du développement humain de son époque, en favorisant le bien et en 
refusant de gémir sur toutes les formes de mal ; à rechercher avec 
sagesse la coopération d’un grand nombre, dans la conviction que 
chacun a des dons qu’il faut découvrir, reconnaître et mettre en valeur ; 
à croire dans la force de l’éducation qui soutient la croissance du jeune 
et l’encourage à devenir un honnête citoyen et un bon chrétien ; à s’en 
remettre toujours et de toutes les manières à la providence de Dieu, 
perçu et aimé comme Père. 

Avec la fondation des Groupes constitutifs de sa Famille et avec 
d’autres initiatives apostoliques, comme l’expansion missionnaire, 
Don Bosco entendit offrir une contribution personnelle à la réalisation 
d’un projet de « société chrétienne » à rétablir dans le contexte de 
sécularisation propre au XIXème siècle, ou à fonder dans des contextes 
non encore évangélisés. 
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En fidélité créative à Don Bosco, les Groupes de la Famille Salésienne 
sont engagés à offrir à la société d’aujourd’hui leur service, en faisant 
leurs les orientations novatrices fortement proposées par le Concile 
Vatican II et par le magistère pontifical exprimé ensuite au sujet 
des relations de l’Église avec les autres religions et avec la société 
contemporaine, centrées sur le dialogue interreligieux8, sur la défense 
de la dignité de la personne humaine et de la famille, sur la promotion 
de la justice et de la paix,9 sur le dialogue interculturel spécialement 
dans les contextes multiethniques, et sur la protection de l’univers 
créé. 

Art. 8. L’apport précieux de la femme

L’expérience salésienne vécue par les premiers Groupes et par ceux 
apparus successivement est née et s’est enrichie grâce à l’apport 
significatif et efficace de nombreuses femmes.
Il est reconnu que Don Bosco a reçu une aide importante de la part de 
Maman Marguerite dans l’élaboration du Système Préventif et dans la 
réalisation du climat de famille dont on faisait l’expérience à Valdocco. 
Et nous ne pouvons pas oublier Marie-Dominique Mazzarello : elle a su 
effectuer une lecture au féminin de l’expérience de Don Bosco, en lui 
donnant un visage concret et original aussi bien dans la vie spirituelle 
que dans la vie éducative et apostolique, qui constitue un patrimoine 
propre aux Filles de Marie-Auxiliatrice.

Les premières Volontaires de Don Bosco, guidées par le Père Philippe 
Rinaldi, ont inauguré la sécularité consacrée féminine dans la Famille 
Salésienne : unies entre elles par les liens spirituels des vœux de 
chasteté, de pauvreté et d’obéissance, elles ont accompli la mission 
salésienne commune dans les contextes de la famille et du lieu 
quotidien de travail. 

À l’origine de presque tous les nouveaux Groupes de femmes consacrées 
de la Famille Salésienne, apparus au XXème siècle, nous trouvons un 
petit groupe de chrétiennes, en général d’humble condition et déjà, 
sous des formes diverses, dévouées à des œuvres apostoliques, qui 
nourrissent un idéal de vie consacrée et, guidées par un évêque ou par 
un prêtre salésien, suscitent et développent de nouvelles fondations. 
8 Cf. LG, n. 16 ; NAe, nn. 2-5
9 Cf. GS, nn. 77-93.
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Dans les dernières décennies du XXème siècle, une juste prise en 
considération de la femme dans les différents continents a porté 
les Groupes de la Famille Salésienne, et d’une manière particulière 
les Congrégations religieuses, les Instituts séculiers féminins et les 
Associations laïques salésiennes, à réfléchir sur la mise en valeur du 
génie féminin dans notre monde, en suivant les orientations, porteuses 
d’innovation en bien des aspects, du magistère de Jean-Paul II10.

Art. 9. Pour de nouvelles formes de solidarité

Le phénomène actuel de la mondialisation a augmenté l’interdépendance 
entre les personnes et les peuples dans la sphère économique, dans la 
sphère culturelle, dans la sphère politique et dans la sphère religieuse ; 
les occasions favorables sont incontestables, mais se montre bien réel 
également le danger qu’elle se traduise dans des formes de domination 
qui causent de nouvelles pauvretés et une marginalisation croissante 
; mais il y a une autre façon d’interpréter la mondialisation et c’est la 
solidarité inspirée et guidée par les valeurs évangéliques.
Celle-ci «n'est donc pas un sentiment de compassion vague ou 
d'attendrissement superficiel pour les maux subis par tant de 
personnes proches ou lointaines. Au contraire, c'est la détermination 
ferme et persévérante de travailler pour le bien commun, c'est-à-
dire pour le bien de tous et de chacun parce que tous nous sommes 
vraiment responsables de tous».11

Les Groupes de la Famille Salésienne sont engagés à exercer cette 
solidarité au moyen de divers types d’intervention éducative et 
apostolique :

1. L’éducation, qui est la forme la plus élevée de la solidarité si elle 
est comprise et réalisée selon les critères suggérés par l’assistance 
salésienne que, de nos jours, nous pourrions définir comme «éthique 
de la proximité, éthique de celui qui se veut proche», ce qui signifie 
: des interventions personnalisées, des rapports d’amitié et de 
confiance, une écoute des attentes les plus profondes des jeunes 
et des pauvres, un dépistage de réponses possibles et efficaces, un 
accompagnement fidèle.

2. Le volontariat civil, social et missionnaire, de nos jours très répandu 
chez les jeunes et les adultes, qui peut être pour certains une 
authentique vocation, en tant qu’il exige une disponibilité 

10 Cf. MD, nn. 20-21, nn. 28-31 ; VC, nn. 57-58.
11 Cf. SRS 38.
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d’énergies et de temps ; il met au contact avec les problèmes 
concrets des gens, engage à soutenir des initiatives d’amélioration 
et de développement, invite à exercer la coresponsabilité, demande 
vivement l’acceptation pour soi-même d’une éducation au don et 
au service.

3.  L’engagement social et politique, concrétisé surtout par les Groupes 
de membres séculiers, selon les critères exprimés par le magistère 
de l’Église. Nous lisons dans Gaudium et Spes: «L’Église tient en 
grande considération et estime l’activité de ceux qui se consacrent 
au bien de la chose publique et en assurent les charges pour le 
service de tous»12; et dans Christifideles laici: «les fidèles laïcs 
ne peuvent absolument pas renoncer à la participation à la 
«politique», à savoir à l'action multiforme, économique, sociale, 
législative, administrative, culturelle, qui a pour but de promouvoir, 
organiquement et par les institutions, le bien commun».13

Art. 10. Dans l’échange des dons 

Tous héritiers du charisme et de l’esprit salésien, les Groupes 
établissent entre eux une relation très profonde, de sorte que chaque 
Groupe réalise l’identité de la Famille Salésienne, mais pas sans 
référence à celle des autres. En effet, entrer à faire partie d’un Groupe, 
en vertu d’une vocation spécifique, comporte d’entrer dans la Famille 
tout entière ; c’est comme se sentir confiés les uns aux autres dans une 
relation de réciprocité. 

C’est alors que les différents membres acceptent que la Famille vive 
la totalité de ses dons et de ses valeurs : dans les divers groupes, en 
effet, on voit que sont accentués des aspects spirituels particuliers qui 
constituent le patrimoine commun et qui, donc, ne peuvent manquer 
dans aucun cœur salésien. La communion de la Famille les met à la 
disposition de tous. 

Tout cela rejaillit au bénéfice de la mission, parce que cela permet de 
réaliser d’une manière plus adéquate et efficace la promotion humaine 
et l’éducation chrétienne de la jeunesse, des gens pauvres, des malades 
et des populations non encore évangélisées. 

 
 
12 GS, n. 75. 
13 Cf. ChL, n. 42. 
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L’histoire, relativement courte, de la Famille Salésienne témoigne que, 
sans une réelle communion, se propage le danger d’un appauvrissement 
progressif jusqu’à l’infidélité au projet de Don Bosco. Se rendre compte 
que, sans les autres, les membres d’un Groupe particulier ne peuvent 
être eux-mêmes est nécessaire : tous devraient en avoir une grande 
conscience qu’il leur faut cultiver ; ce qui inspirerait des langages 
cohérents et des attitudes concrètes.

Art. 11. Avec Marie présente dans la maison

Depuis son enfance, Don Bosco a regardé vers Marie comme vers une 
Maîtresse de vie et une Mère, parce que c’est ainsi qu’elle lui avait été 
indiquée par le Personnage du rêve des neuf ans.

Dans sa première expérience éducative, en s’insérant dans le chemin 
de l’Église locale, il confia son œuvre à Notre-Dame de la Consolata ; les 
garçons «pauvres et en péril» percevaient en Elle une protection et une 
consolation. Plus tard, en vivant en communion avec l’Église universelle 
la définition du dogme marial, il leur proposa Marie Immaculée : il la 
leur présentait comme l’éducatrice des énergies d’amour et d’efficace 
soutien pour leur croissance, humaine et chrétienne.

Enfin, en ayant fait l’expérience dans la fondation et le développement 
de son œuvre que « Marie a tout fait », et même avec des interventions 
extraordinaires, il dédia la Congrégation naissante à la Vierge honorée 
sous le titre de Secours des Chrétiens. 

De plus en recevant de Marie l’inspiration pour fonder l’Institut des 
Filles de Marie-Auxiliatrice, il voulut que ce dernier fût «le monument 
vivant de sa gratitude envers l’Auxiliatrice».14 C’est à Elle qu’il confia 
également les Coopérateurs Salésiens, afin de les placer sous Sa 
protection et de leur permettre de trouver en Elle l’inspiration pour 
l’engagement apostolique. Il fonda aussi l’Association des Dévots 
de Marie Auxiliatrice, liée au sanctuaire de Turin, comme un signe de 
reconnaissance pour la présence maternelle de Notre-Dame dans 
toute son œuvre.

Cette référence spéciale à Marie a marqué profondément l’identité 
charismatique et spirituelle des divers Groupes de la Famille Salésienne 
14   Cron. 1, p. 306 ; cf. Const. FMA : (1975), art. 1  ou  (1982), art. 4 ; cf. MB X, p. 600.
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apparus au long du XXème siècle. Certains l’ont même inséré dans 
l’appellation avec laquelle ils sont officiellement reconnus dans l’Église, 
par exemple: les Filles des Sacrés Cœurs de Jésus et de Marie, les Sœurs 
Catéchistes de Marie Immaculée Auxiliatrice, les Sœurs Ancelles du 
Cœur Immaculé de Marie,  les Sœurs Missionnaires de Marie Secours 
des Chrétiens, les Filles de la Royauté de Marie Immaculée, les Sœurs de 
«Maria Auxiliatrix».

En outre, si tous les Groupes de la Famille Salésienne vénèrent Marie 
Auxiliatrice en tant que leur Patronne principale, certains mettent en 
évidence sa présence au moyen de différents titres, pour souligner des 
aspects particuliers de leur apostolat. 
Marie est considérée non seulement comme Mère de l’Église et 
Auxiliatrice des chrétiens, mais aussi comme Mère de l’humanité 
tout entière, de sorte que des collaborateurs et des collaboratrices 
de différents Groupes de la Famille Salésienne, membres également 
d’autres religions, nourrissent envers Elle une sincère dévotion.  
On peut donc affirmer d’une manière bien fondée que la Famille 
Salésienne est une Famille mariale.

Art. 12. Avec une référence à Don Bosco

Initiateur d’une véritable école de spiritualité apostolique, Don Bosco 
est un point de repère pour tous ceux qui, en répondant à une impulsion 
particulière de l’Esprit, sentent qu’ils sont appelés à partager, de nos 
jours, sa mission dans les différents états de vie et dans les diverses 
formes d’engagement. 

Cela signifie que l’appartenance à la Famille Salésienne est construite 
autour de Lui comme autour d’un centre unificateur. Effectivement, 
les fondateurs des Groupes apparus au XXème siècle sont tous des 
fils spirituels de Don Bosco, membres de sa Congrégation. Ce fut 
leur préoccupation constante d’en réaliser la vaste mission dans de 
nouveaux contextes et avec de nouvelles forces apostoliques, dans 
lesquelles ils ont fait passer l’esprit de leur Père et Maître. Ce qui relie 
les différents Groupes et leurs membres en une Famille unique, c’est 
une sorte de parenté spirituelle en Don Bosco, due à la présence de 
l’Esprit, Lui qui dans l’Église unit entre eux les porteurs de charismes 
particuliers. 
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C’est une parenté qui trouve son expression dans la charité pastorale 
propre à Don Bosco. La passion apostolique fut l'énergie spirituelle 
qui l’a poussé à «chercher les âmes et ne servir que Dieu seul» : fruit 
d’une charité qui a rempli son cœur, son esprit et ses projets dans le 
but de donner de l’expansion et de la stabilité à son œuvre. Pour cela 
il rassembla autour de lui différentes personnes; il en coordonna et 
harmonisa les fonctions, les multiples dons, ainsi que les différents 
états de vie et les ministères. 
Don Bosco trouvait la source d’une si grande force dans l’intériorité 
sans cesse ouverte à la relation avec Dieu. Pour nous aussi l’amour 
éducatif et apostolique demande une forme concrète et exigeante 
d’intériorité.

Art. 13. Le Recteur Majeur dans la Famille Salésienne

L'appartenance à la Famille apostolique de Don Bosco a sa source dans 
la communion et se nourrit de communion. Réponse de conformité à 
l’Esprit, elle fait tendre à l’unité en donnant corps à des expressions 
concrètes, même institutionnalisées, de façon à garantir une relation 
efficace et une collaboration opérationnelle. L'appartenance à la Famille 
Salésienne a donc besoin d’un centre vital pour actualiser la référence 
au Rédempteur, à la mission commune et au même esprit. 

Selon la pensée de Don Bosco, ce centre est le Recteur Majeur. Tous lui 
reconnaissent un triple ministère d’unité : Successeur de Don Bosco, 
Père commun, centre d’unité de la Famille tout entière. Il lui revient le 
rôle institutionnel d’admettre à la Famille Salésienne les Groupes qui 
en font la demande, selon des critères préétablis.

Pour cette mission qui est la sienne il perçoit le devoir d’offrir les 
orientations nécessaires pour assurer la fécondité du charisme salésien 
dans chaque Groupe de la Famille. Par l’exemple et le magistère, il 
construit peu à peu l’unité et assure, dans la variété des vocations 
spécifiques, la fidélité à l’esprit et la coordination de certaines initiatives. 
Il exerce ce ministère avec la paternité qui fut propre à Don Bosco : 
paternité traduite par une attitude qui demande de la compréhension 
et de la bonté, une attention à la croissance de chacun, un souci de 
guider dans la fidélité au charisme, un engagement pour la fécondité 
de la vocation salésienne dans toutes ses expressions. C’est tout à fait 
comme Don Bosco l’a laissé par écrit : «Votre Recteur aura soin de vous 
et de votre salut éternel».  . 

 




